
Introduction à la célébration des obsèques du Père Eric ARDIET 

Ici s’achève le parcours d’Eric, dans une de ses églises, dans une des églises de 
ses deux paroisses d’Arnay et de Bligny. Nous tous, d’une façon ou d’une autre, 
nous avons croisé son chemin, un chemin de 65 ans. 

Eric est né à Dijon le 27 août 1958. Formé aux séminaires de Dijon et de 
Besançon. Il a été ordonné le 28 juin 1987 par Mgr Balland. Dominique Garnier, 
Patrick-Marie Févotte et Vincent Richard furent ses compagnons d’ordination.  

Eric exerça essentiellement un ministère paroissial, c’était sa vie. Sa vie c’était ses 
paroissiens.  

Après son ordination, il partagea la charge pastorale du secteur de Chenôve, 
Marsannay-la-Côte, Couchey et Perrigny. Il reçut en 1995 la charge pastorale de 
l’ensemble paroissial de Brazey-en-Plaine et deviendra doyen du Val de Saône en 
1996. En 1999 s’ajoutera à sa charge, l’ensemble paroissial de Saint-Jean-de-
Losne. En 2006, il sera nommé curé de Montbard où il sera chargé de la pastorale 
des jeunes de Semur-en-Auxois et Montbard. Il deviendra ensuite doyen du doyenné 
Auxois Nord en 2012. Il sera nommé curé des paroisses d’Arnay-le-Duc et Bligny-
sur-Ouche en 2016. Il sera nommé doyen du doyenné Auxois-Morvan en 2022. 

Depuis son départ mardi matin, avant l’aube, nous ressentons un vide. Nous ne 
verrons plus notre ami, notre curé, notre confrère, notre frère. Nous cherchons 
quelques consolations en nous disant qu’il en est peut-être mieux ainsi. Paralysé du 
côté droit et surtout privé de la parole comment Eric aurait-il vécu ? Peut-on 
l’imaginer diminué, sans déplacement, limité dans ses relations et surtout sans 
parole. Eric sans parole… impensable ! 

Nous en avons beaucoup entendu avec un langage fleuri qu’il affectionnait et qu’il 
étalait aussi par provocation. Un langage souvent cru que l’on recevait comme une 
volée de bois vert. Il suffisait que cela n’aille pas ou que vous représentiez dans 
l’instant ce qui l’agaçait. Il avait un don pour choquer et provoquer avec un esprit de 
surenchères.  

C’est évident, Eric n’a pas été un grand diplomate… mais on l’aimait aussi comme 
cela car il avait des côtés très attachants et avec de grandes générosités. Cela faisait 
oublier, cela faisait digérer sa rugosité, sa rudesse. On lui pardonnait.  

C’est vrai, Éric avait une générosité réelle et effective. Comme le rappelait un 
confrère : sa maison a toujours été accueillante. Eric aimait la simplicité, le style 
direct, l’amitié franche. Il est toutefois dommage qu’il n’ait pas voulu entendre 
certains conseils notamment ceux de prendre du repos. Il y a eu chez lui une forme 
d’hyperactivité qui l’a épuisé et a sans doute fatigué son entourage. Il était comme 
cela. Eric homme de services, homme de contrastes, homme des contradictions 
voire homme des excès. 

Éric était très attaché à ses paroissiens, vous le savez. C’est auprès de vous qu’il va 
reposer dans l’attente de la résurrection. C’est dans votre terre qu’il va être enfoui 
tel un grain appelé à porter du fruit. Il reposera dans le caveau des prêtres à Bligny. 
Il voulait reposer auprès de frères prêtres. Nous entourons Eric de notre prière, Eric 
votre curé. Il s’est dévoué pour vous. Nous remercions Dieu pour tout ce qu’il nous 
a apporté et nous le confions à la Vierge Marie qu’il a tant aimée. 


